
L'AVENIR D* ROUBAlX-TQimCOING 

I tuée depuis 48 heures et 
a* par une peraon 
anses auaionQlqueB. 

:T OEPSOM 
k—Voici le» résultats d e . 

NlfeRE HEURE 
B i s » chas M. MéUne 
6 Juin. — M. Kéllne a offert un 
— . * • » »»re»ux de la Chambre 

.Me» étaient parmi lea aaala 
On remarquait 111a. Rlboi ei Ca 

avec leur dame. 
._:i>tlon brillante a suivi ; plus 

I personnes T "ut ass i s te 
• s o i s t e m p s , M. de Freycinet a 

i U dîner au corps diplomatique. 
Us parti du b o u c a n 

Patte, 5 J u U . - O n prétend q u e i a d r o k e 
a» propos» d'exploiter bruyamment la 
• M ds H. Rtcheud. 

1U» Toulail interpeller sur la situation 
a* JPOsiltln, mais, renonçant t c e n s idée, 
W l d»cid« que demain quaud M. Jules 

prononcera son discours sur Uns 
touque, elle soulèvera diveri 

- i moyes d'interruptions. 
"~s amis de 11. Ferry pour pré ?e 

scandales, qui os manqueront pas 
produire, auraient fait une demar 

stupres de lui pour qu'il renonçai à 
~dre 1s paroi», mais ils se seraient 
iïlas 4 un relu» obsimé. 

LE SALON DE 1889 
{SEPTIÈME ARTICLE) 

Une olmmstance Indépendante de i 
yejoate n'a tore* de retarder de quelque» 

s o e le Salon rette ouvert jusqu'au 22 juin, 

eTBaileer*, plusieurs de mes confrè: 
of*U*|ue — en désignant pour la médaille 
d'-Mneeur II. Dagoan Bouvet et. 

l e n'avale p u osé trop m'ava 
«haut tort bien à quelles inspirations et 
Mes* rétrogrades obéissent nombre d'ar 
tiates fit n'avais je pas un peu raison, 
M Û q u e M. Benjamin Constant a failli 
remporter sur aon coacerreut? certes, 
• f e t t été un scandale artiatique de voir 
ainsi récompenser l'orientalisme poncif 
•m lieu du grand art sincère de M. Vaguau, 
•rats cependant le lait a failli se produire, 
Benjamin Constant arrive bon eecomi 
précédant Roll. c'est tout dire. 

Malgré tout, l'auteur des Bretonne* au 
•air*** l'emporte ; c'est h-ureux l je tu 
a n la victoire avec une entière eaiiafac-
s£e*.Uo son peint aux votants I 

Achevons maintenant notre revue de la 
yatalsrn. avant de passer « la statuaire 
• > ! nous retiendrs moins longtemps. 

LtoLaittert* savoyarde* d e M. H n c h a r t 
•sot une excellente toile de genre, une 
im sjiellleures peut-être, du salon. 

La composition est tiabile, sans recher 
ehe. Le groupe formé par ces quelquei 
hennés fetnaiee admirant les premien 
gestes, d'un bébé rose, est bien vu. dis 
MM avec uneaimplicité très soucieuse de 
reflet Juste et peint d'un pinceau à la fois 
«ayant, savoureux et plein de franchise. 
\m est exquis l'enfant aux menottes pote-

MM fui forme le centre du tableau et la gi aère qni le soutient, avec, sur sa 
une expression non équivoque d'< 
n'est pasmoina charmante «ans s 
me rustique. 

VOilà une bonne, très bonne étude prise 
etr le vif, en pleine nature, et enlevée 
avec bonheur. 

J'aime meins le secondenvoi de ai. Pin 
ahart. Oui, il y a de la grâce dans l'aiii 
tiiate de cette jeuue paysanne tonte bai 

'MMper la grise et moite buée du soir, il 
J â d e la poékie dans ce paysage crépus-
«ttlalre. Mats le charme répandu sur cette 
«Mfca.n'eet-U pas au peu apprêté, un pei 
ÉirjaflT La touallté ne me parait pas d ail 
JMfs, d'une irréprochable justesse. Le 
dal eat bien clair encore pour l'enrelop 
aaemant d'ombre, si iranepareuteeoit-ejje, 

iHus cherchée 

i trouvée. 
'Ôstteannée, M. Waertz n'expose que 

de»petits cadres, deux porta ait» liés 
flan tous deux, très délicats et traités 
nantis menu gamme grise. 

A celui de la fille vêtue de blanc, que je 
trouve un feu quelconque, je préfère de 
baMcnup celui du poète Jean Bertaeiuy 
-»• ans jeune et Jolie femme, origiuale-
nwaioo.flée d'unbèret d étudiant lea cùe-

oee eat juste, la physionomie du 
Mets, son sourire un peu amer, désen-
ebanté ont été bien saisis et heureusement 
tendus par l'artiste. 

Voilà qui est observé, voiin qui est vi Tt. main qui est en avant, posée sur ur. 
fera» du fauteuil, constitue à elle seule 
quoique minuscule, un morceau de va 

Voila un portrait, tout petit petit, qui 
M'a fait plus de plaisir à contempler que 
astrtstus plsfonds du même artiste. 

La ifoniM, de M. sauvaige, bien que 
sw valves manquent un peu de fluidité, 
«il une oeuvre de grand mérite qui s'inv 
peè» t l attention et retient longtemps 1< 
retard. 

u en est de même du paysage de M. 
•Uéveusrl, un Malin «H AMlomif, peint 
•M» «au tonalité sourd», comme embue 
m ce vague nuage violet qui estompe la 

sa» lever du soleil, il y a quelqi 

i au oantre du tableau sur le marais 
a u «au.aUcoantes. 

Le portrait do même artiste, psr 

6*,»* u n » , quoique coueciei 
I MsjmtMi* de ponralct 
bemp »«l vaste ; Il a bie 

aenliment « 
Mer, de |i. Soboatteteo. 

coQire 
. . consciencieux. 

de portralcturer la nature 
«et vaste ; Il a bien ce qu'il faut 

ncore dans le 

excellemment traitées. Très bonne pera | dation 
pectiye et pinatàt eteeère 

de ll\ Pardraftl 
eneore, vu avec en «u de p. 

y aa*jfe 
mille tren«lorM]fiQns "deHa"nature,, et 
peint avec lg fermeté, la netteté 4e main 
d un artiste sûr de lui même et de eea 
effets. 

Le Mrc.aae du, Un, environs de Lille, de 
M. CartMs ist «aoore une telle très méri 
table. 

Le ciel surtout en d'une réelle finesse 
'" danr 

près 
tableau de genre 
celui de M.Pluchart 

Or, dans le vaste horizon renfermé en un 
cadra restreint, le* persounagea ne août 
que des lâches— bien plaeéee, J'en con 
viens, maiaenfin de simples taches. 

Est ce tout? Ai je terminé avec les artis
tes de notre région? Ils sont nombreux, 
très nombreux et peut être en al-je oublie 
quelques uns Jsns cette revue tout au 
tuoiua consciencieuse. Je ne le crois pas; 
mais ai par hasard o*»la m'était arrivé.que 
ceux là m'excusent en laveur de la tâche 
assurément agréable mais non point 
mode que je viens de remplir. 

Je mes voudrais cependant de né pas, 
avaut de terminer, adresser un éloge bien 
mérité a Mlle Gaudo Pacquet.dontlepaetel, 
fortratt de ma saur, est une r a v i s s a n t e 

De la transparence dans les c h a i r e , n i 
coup de crayon adroit savant et s o u p l e 
avec ce Je ne sais quoi de délicat, d e flou 
qui révèle la main d'une f e m m e , v o i l à 
quelles sont les qualités de ce m o r c e a u 

a sculpture-
Ltonel MOautK. 

naiulenant è 

QUATRE-VINGT-NEUF 
5 JUIN 

Bailly finit par arracher au garde des sceau: 
le melif du retard apporta k la réception des 
communes. Ce retard n'est saint imputable S : 
doutent du roi, mai» bien k une question de o 
rémooia*. d'étiquette; les deux ordres 

Tiers , que 
t marque quelconque de 
Dleriorité. Cette marque 

Majesté, 
s'il consentait par 
déférence à établir 
il était Tort difficile 
ex'ger que les députés parlassent a genou 
n'y eussent jamais coatenti, on était g r i 

Ce n'est pas, d:t M. i 
l'on veuille insister eu 
le tiers, et qae le roi n'a pas intention d'exiger 
Cependant, •jeate-t-il, oet usage a suDatsts i e -
puia en temps iminémehàl, et si le rot le vou
lait . . . — Bailly l'interrompt vivement. — Et si 
yia^tooq eoiiiioD» 4'hommne ne lo veulent pas, 
•ù seront les moyens de les y contraindre T El 
H déclare au ministre, en le quittant, qae te Tiers 
entend tS/e reçu comme l'ont été Us rtena antres 
ordres, qu'il ae souffrira ausnne différence. 

Ces querelles mesquin' a, irritent profondé 
meut les Commune» : on comnaenoe a sentir 
que J'bcure est sus résolu lion» énerg.que» si 
l'on veut promptstneat aboutir. 

> HStona-nous d'agir, dit un député; it en est 
temps, roidlasoQS-nousaveti courage eontra 

nstant, constituons 
vous assez employé les TC 

de modération, ào temporisation, pour rame 
les eaprits au bien public si on le voulait réel 
meut, mais ponque l'on en abuse, il ast temps 
de commencer l'oeuvre importante de 1* régé
nération, que la nation attend depuis si long-

On allait discuter 
coramisMirr» conciliateurs viennent 
oés-verbal de la eoniereaee de la Teille, 
garde des sceaux avertit la doyea qae , toi étant 
survenu une affaire importants, la conférence 
qui devait avoir lien a six heures est renvoyéi 

savoir quand 
liation proposé 

" soigneu-
eu da p'ao di 
listres ; e: fameux pli 

eilti nihn 

1 KIKU 

«me. U était loin 
ux de )% nation. / 
in emblée décide q 
•prés la clôture de* conférences, ce 
clairement qu'il n'y a pas lieu de 1 
, comme le dit Bmiiy, une fols >ea comfe 
ces termioées, toute tentative deoonBtliatioi 
e sen côté, rassemblée de la noblesse décide 

n'adopter le plan de Nesker qo 'apr 
oir modifié. Seal, le clergé a accepté sa 
diflsatioa les sropsstttons des comanssa i r 

TIRAGES D'OBLIGATIONS 

Paris, 5 j u i n . 
Tirage des obligations foncières c o m 

manale i de 1879. 
Le numéro e883T> gagne MO.000 f r a n c s . 
Le n u n t r o 98.'ja» gagne 25,000 tr. 
i es numéros suivants gagnent c h a c u n 

Ma*«HtM, 
Le numéro !l736."i7 gagne 100 O00 francs 
Le numéro \vj-£ns gagne 25.000 f r a n c s . 
Lea six numéros suivants g a g n e n t 

Emprunt de Parla 1 8 8 6 
Le tirage de l'emprunt de la v i l l e de 

Paris 1880 a eu lieu aujourd'hui 
Le numéro KiôONt gagne 100.000 francs 
Le numéro :iiRiio gagne 30 000 f r a n c s . 
Les quatre numéros suivante g a g n e n t 

chacun 10,000 francs : 
625472 422222 4G932C 27630 

Les quatre numéros suivant g a g n e n t 
lacun h.wl) francs : 

407401 114505 660525 S2576 
Les quarante numéros sortis e n s u i t e de 

la roue chacun 1,000 francs. 

. f » i monte de» champs, i 
•ur le d e l ires doux dac 

"a r n aux heurei 
et revatsw d m 

Sehoutteten, l'exécu-
"is»Uen ressentie. Ses 
rp l sn »n particulier 

• t peint» d'une brosse 

Chronique régionale 
NOS REPRÉSENTANTS 

Nous donnerons demain la p l u s grande 
partie 4u discours que notre co l labora 
leur et ami U. Maxime Lecomte, « pro
noncé a Haubeufte pour rendre c o m p t e 
de son mandat de député. 

Avla eux rysmastea. - La C o m p a g n i e 
du chemin de fer do Nord o r f a n r e * pour 
samedi preetialn 8 courant, u n t ra in epé 
ciel destiné an transport des eoeéé tée de 
*r™oa#tiqe*s de la réftoo qui s e t ien 
droni à la Ida fêle fédérale de V i n e e n n e e 

Ce train partira de Lille à S hsjaree, de 
Douai i 2 h. 18 et d Arras à s h. % « i err i -
•ftrt à Vinoennes vers huit h e u r e s du 
soir, sans paeaer par Paria. Il n e c o m 
prendra que des troisièmes claaee*. 

Cette comoiuolcaUoQ noria e s t faite par 
M. A. Libooton, Tics prètidv'nt d e r a e e o 

olalioD ^ a a y a i e des gyoMtasïes i 
et du l'as de-Catals qui s'éteit oaai 
démarche près dé M. rinapecteo 

. de M o r d 
ctisrge d e la 

_ riiiapectenrprlnot 
pal de la compagnie et qui vient d'en re
cevoir la répons". 

Btaelisseflient théHfiàr de Ek-i 
C'est le dimanche 9 Juin prochain, q u e 

_ ouvrira;, rétablissement thermal d e SI 
Arnaud les Eaux 0Tord), la saison d e s 
fêtes. Elle sera inaugurée par un c o n c e r t 
donné i quatre heures d« l'après-midi, 
dans le Parc, par la Muiiqae munic ipa le 
tfAnsin, sous la direction de M. D e l -

LelendemaiQ,lundi 10 jura, second j o u r 
de Pentecôte, nne intéressante s é a n e e 
•era donnés dans lés salons, a v e c l e 

relire sous peu et ménagera au p u b l i c 
bien des surprises artistiques, c e s c o n 
certs ne manqueront pas d'attirer, c o m 
me par te passé, de nombreux p r o m e 
neurs et visiteurs à notre charmant ê t a 
bassement départemental. 

CHEMIN Dt FUR OU NORD 
H. Mathiaa, ingénieur en chef de l 'exploita. 

lion de la Compagnie du Nord, ogt admis s u r 
a:i demande, à faire valoir B«B droits à la 

C'est M SarUaux.inglniearetuhef des pon t s 
et Bhauasée?, qai lai «ucuède dsaa OHM fonet" 
d'autant plue imporiantes qui. comme on te s 
la Compagnie da Nord ne poflaese pas de du 
tsar gênerai. 

M Mathias avait euci'rfdri a M. laies Petîct 
dans les fonetiouB qu il rêsignr aujourd'hui-

i international d'srphc«Bc, 
" de fanfares qui 
0|uio. 
promet àtstr* IHt briltaot ; de 

nomDrvux prix seront dunnéi ; quelques dé pu 
tés du Nord ont envoyé ehacun un bronie d'«rt_ 

Le iory sers pre«id« w r M. flattav» W e t t g s , 
cher de la garde répub'ilaic " 

Le programme camporte 
Le samedi soir, grande marche aux flambeaux 

r a v i s suiaaet : 

V I L L K L « « 0 U B A I . \ . 

Emprunt do *«80.000 Frtvofl | 

B A I S S I O A de 4 .900 titres at» portear 

Us 13 et a 

Les obligations sont l ibérables de la 
manière suivante : 20 francs en souscri
vant , 18(1 traoosà la répartition. 

Lea louds prêtés rapporteront un inté
rêt annuel de 4 0(0. 

Les Intérêts seront payes l e s 15 Juin et 
15 décembre. 

Lea obligataire* supporteront le droit 
t transmission et la taxe sur le revenu. 
La priorité sera accordée a u x souscrip-

aJtnise 
{Ta Intérêt de 3 0(0 sers retenu aux 

obliiatalres qui n'opéreront pas le verse
ment de tSoir. dans tin délai de 5 jours 
à partir de l'avertissement du Receveur 
municipal ; i t vente des titres ae fers aux 
risques et périls de ceux qui ne seront 
pas acquittés dsns le mois qui suivra l'ex 
piratlon de ce délai. 

Les obligations pourront être échangées 
contre des certificats nominatits. 

La cote de la Bourse de Paris sera de 
mandée. 

L'emprunt est remboursable en 30 ans 
à partir de 1 année lt*90. 

Les souscriptions sont reçues ê Rou 
batx, â la recette municipale et aux gui 
chets des banquiers de Roubaix, Lille, 
Tourcoing, Arment.ères, Contins*, Bé 
thunes, calais, Carvln, etc. 

On peut souscrire par correspondance, 
en faisant parvenir le montant du verse 
ment de garantie. 

Hôtel de Ville de Ronbaix, le 1er juin 
18&i. 

ii«t«a ; a S heures 1|2, 

Chronique Locale 
ROUBAIX 

LE CRIME DE l * RUE DAUBENTOM 
La vietime a été assommés — L.» ai 

Snalement de l'assassin. - L e m o b i l e 
u crime. 

Il n'y a plus de doute : toute idée d e s u t 
cide doit être écartée. On se t rouve eu 
présence d'un crime monstrueux. 

Hier matin, vers 8 heures, MU. W e l t e r , 
procureur de la République, De Brix , jue,e 
d'instruction et Dufour, secrétaire, s û n t 
descendus à Roubaix é la maison d u c r i m e 
pour continuer leur enquête; Us o n t m i 
nutieuiftment examiné Je salon, p u i s o n t 
interrogé M. Anthime Léfebvre et s a s œ u r 
Emma, qui n'ont pu que confirmer ce q u e 
nous avons dit hier matin. 

L'enquête était à peu près terminée l o r s 
qu'en plaçant le ssdavre de Mlle E s t h e r 
Le/ebvre sur le Ht, le gendarme G o s s a r t , 
qui aidait a faire celle opération, r e m a r 
qua une plaie au-dessus de la t ê t e . Il la 
signala au sous-brigadier buchastel , q u i 
prévint le procureur de la Reputfllqur 

sitôt M. Castiaux, médecin-légiste à L i l l e , 
et L'invita k se transporter à R o u b a i x , 
pour procéder à l'autopsie. 

Le corps fut conduit à la morgue d e 
l'hôpital vers cinq heures et demie 

Le parquet revint « la maison d a c r i m e 
vers trois heures pour continuer s o n e u -
quête. 

Il est donc certain que le jeune h o m m e 

sente samedi en priant Mlle Km 
fsbre, de se rendre le mardi suivant c h e z 
Urne Albert Léfebvre, rue du Chateu. 

Le jour du crime, vers cinq h e u r e s l e 
domestique de M. Foveau, b o u l a n g e r , 
sonna «bas M. Léfebvre, pour déposer 
pain, comme il le fait tous les jours . 

Ne recevant aucune réponse, il p r i a 
ane voisine, Mme Kohierl, de v o u l o i r 
Wen se charger de la commission, oe q u i 
fut accepté. 

Un quart d'heure plu* tard, M. K o h l e r t , 
revint chez lui et aperçut un jeune n o m 
me sortant de la maison, mais il n'y atta
ché que peu d'importance. 

Ce jeune homme paraissait itgé d e 1? A 
18 ans, U portait une casquette d e d r a p 
noir la jugulaire en enir vernie, le v i s a g e 
blême, sans barbe, ebeveux ebâtaixas, 
taille ordinaire, veston de velours n o i r , 
pantalnD grts 

Lé mobile du crime a été c e r t a i n e m e n t 
le vol et si l'assassin n'a rien dérobe . c ' e s t 
qu' i l s craint d'être dérangé et q u e pro 
hablement le coup de sonnette du boulan
ger l'a effrayé, 

Le signalement donné par M. K o h l e r t . 
Correspondant en tous points & c e l u i 
donné par Mademoiselle Emma L é f e b v r e , 
sur l'individu qui s'est présenté s a m e d i 
dans la journée. 

L'autopale faite par M. Castiaux n ie 
soir a démontré que le coup donné s u r li 
tête s siiiflt pour déterminer la m o r t . 

Cette blessure, qui a dû être faite a v e c 
un petit marteau comme ceux d o n t s e 
servent les vitriers, a une l o n g u e u r d e 
deux centimètres. 

Le coup a été si violent qu'il s 'es t p r o 
dult une fracture du crâne; celui ci e a t 
tendu depuis le sommet de la tête, e n des) 
cendant le côté gauche, Jusqu'à la r é g i o n 
temporale. 

Après ce formidable coup, la v i c t i m e 
est tombée assommée sur le coté g a u c h e 
puis l'assassin l'aura déplacée p o u r l u i 
couper le cou. 

Une autre blessure a été c o n s t a t é e à 
1 « i l gauche ; peut être s'est elle p r o d u i t e 
par 1* chûledu corp* sur Je c e n d r i e r d e 
la cheminée, peut être aussi l ' a s sas s in l u i 
aura donné un violant coup d e p o i n a , c ' e s t 
ce qu'on ne peut démontrer. 

Des épenehsinenta de sang se s o n t e n 
outre produits sous l'œil fauche e t U r é 

Durant otite la journée d'hier u n e 
«valide foule émue n'a cessé ds s t a t i o n n e r 
d W n t 1s maison du crimeT 

DECOUVERTE EN MER 
du Ballon Glorieux 

Notre correspondant da Douvres noua tïié-
graphie i 

Dimanche soir, vers huit heures et de 
mie , le capitaine J. W o o d s . du navire 
Edith, vit flotter sur la mer. près la bouée 
d'East Hoptj, Un ballon abandonné. 11 re
cueillit l'aérostat et constata due dans les 
cordages se trouvait une bouée avec l'ins
cription • Hermane Society, Calais. > Dans 
la nacelle, il y avait, entre autres objets, 
une caisse à cigares portant les mots tra
cés à la main : * Glorieux, aèronaule, à 
Calais, place BgaJlté, oafé de Paris. 

Il s'agit du feallon parti dimanche de Cataia et 
qui a été abandonné par M. StitWenard, du) " 
«.pi*as une andacieuac descente en paraotiuU, 
pleine ville, < ' ' i du c 

Héunioa de commission. — Le* 3e et 
ire commissions se réuniront aujourd'hui 
è cinq heures du soir, rue du Ctrand Gtie 

rues particulières. 

L e s drames de U misère.— Mardi après 
midi, un rassemblement s e formait dam 
la Grande Rue autour d'une femme qui 
venait ds s'évanouir; après quelqnei 
so ins empressés, eelle-ei reprit connais
sance et déelara se nommer tiortense 
Caitenoot, épouse de Henri Levéque, dé 
meurant m e de l'Epeule, cour d'Halluin. 

La malheureuse décl >ra être mère de 
4 enfants et n'avoir pas m s n g é depuis plu 
sieurs jours. 

Des personnes charitables lui donnèrent 
des aliments et la pauvre femme put 
tourner chez elle. 

Chronique colombophile. — La société 
colombopniie le Pigecn Noir, établie chez 
•f. Jean-Baptiste Desrousseaux, 48, rue 
Pellart. 4 l'Ours, rappelle aux amateurs 
son concours sur Orléans, le Dimanche 
9 juin 1889 , dans un rayon de M Itilomè 
très. 

t.000 fr. prix d'honneur, dont 800 francs 
répartis entre les ûd premiers pigeons 
constatés et 300 fr. par sér ies de 2 et 3 
pigeons. 

Mise obligatoire, 2 francs. Mise faculta
tive, â francs. 

Marquage secret par la bagne es caout
chouc (secret Bosoer), pour laquelle U 
sera fait une retenue de 0 centimes par 
pigeon. 

Mise en paniers le vendredi 7 juin, de 
•2 h 6 heures du soir. 

pour que la constatation puisse être 

HéosaaamsBt d a cn.ava.iut. 

>\ hier matin a 9 heures, 
i face de l'Hippodn 

des chevaux, ont 

Koseet, 
d'une so 
dise 4s • 
ras de la Unausefo 

BULLETIN LAINDUt 
•Marché 4 tel 
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Cote oract»U» de 4 b 
Tjp» n-1 : 

Juillet. . . 
Août- . . . 
Septembre. • 
Octobre. . . 
Novembre. . 
Décembre . 
janvier . . 
FéwUr . . 
Mars . . . 

Typ»nU : 
Jnln. . . . 
Juillet. . . 
août. . . . Septembre 
Octobr» . 
NoTesnbr». 

1|2. 

0.85 
5.80 
6.90 
6.9J5 

5.87a 

i 675 

6.» 

/$fi»r Mut star» . 
Vents» <kb 

Juillet : 5 .00»} 
Août : 5,000 i l 
Septembre : oJ 

1 . . . 6.J.75 
. . , 6-65 
. . . 8.00 

. . . . 0.J6 
i»ur «wntnl IT t : 

1.86. 
as s, 0615.90 

Septembre, s .00ua5.u&j 
Octobre : 5,000 àe.ifcfi. 

Ventes d u jour contrat n'2. 
Juin : 5,000 à 5,65. 
Juillet : 5.000 & 5.675. 

Type supra 
Total, 35.000 x i los . 
Tendance : Soutenue . 

idiot etotisllfls Cap. 

Anvers, S joia. 

,'tait 61 battes Plats ai 

Ju in 
oot. 

re l fa t toa fr .nra .UM 4e la PI*** 
Centrât A. 

Avril . . . .mai | . ; juto&67 .i.;julil.r>o7 t ( î . 
outaéc.,570 . j . . , j sav t, 
Veatsa: »,00e kilos. 

Contrat Q 
Avril S àéc Wl (st. 

••Slaruoea *tlewaa»tea 4e la fiait* 
Conlrul B. 

Avril i ; mat . . . t*JistoA*S*jsfl. M7 lit; 

. 580 . ( . ; mars S77 M 
. &« OiO; jaavier S » d 

• OUVEDEHT •ARITiMELimiER 

•glais WaBtHe, venant de 

Le • ' 
e ' r - -" - '"-""^arque~i80Q halles 

f Algérie. 

Jaavesk 

r Ortégal e 

«4 juin 

t entre )« & juin à Duo 
J venant dé" ta Plat* avec lainse 

xteamar Comanestry 
11 nuntijrnee, provenant d 

Korténa est arrivés» Havre 1 
oide de lainei de la Plata. 

Paraguay a débarqua S Dunk 
«ttea laine ds Buenos-Ayrea et de 

port et solda k Pauippevitie et 

Le "steamer Ville de Riporto s tooohé le » j 
Oran, venant charger pour Dunlterque e 

Le steamer Naatea parti le 31 mai de|ta p] 
pour Uunkcrque est portesr de t-W* ba 

Le steamer Zaendham «it parti le prb.t 
juin de Montevideo pour le Havre avec lai' 

s pour ea dernier port 
- Ville de Tarragtne t 
"•e pnur lAigr " 
L Dunkerque. 

i transbordement*. 

Pourquoi souffrir f 

des voies urinaires , qui ont usé de tout. 
devraient b ien essayer les véritables 
Pilules BenzoTquea Rooher, médicament 
incomparable qui ne nuit Jamais, dont 
l'efficacité eat si surprenante que so i 
100 malades gravement atteints de ara 
velle, ca lculs , pierre, catarrhe véefcal 
ystite chronique incontinence, et réten
tion, néphr i tes et coliques néphrétiques 
douleurs et rhumatisme* invétérés, mi 
graines et névralgies atroces, « te , etc., 
86 ont été radicalement guéris. 

Ces pasti l les a base d'alcaloïdes de quin-
qui s e désagrégeai très facilement 

poste, adressé à la Pharmacie Rocher, 
l, rue Perrée (Temple), Paris. 

Le Traité s u r les maladies de la Vess ie , 
des Reins e t des voles Urinaires, otr«é de 
12 dessins anatomlque? coloriés est éga
lement e n v o y é , sous enveloppe contre 
1 fr. mandat o u bon de poste. 

Le propriétaire pas content cela se> 
conçoit ,«déposé une plains». U est ime 
- ->s oàats a 200 Ir. 

procès verbal a été d r e s s é a la charge 
de Louis F. 

Disparitloi - Le n o m m é Georges Dé
porter, âgé de 15 ans, demeurant prés du 
bureau de douanes, i la Manière , a i t dis
paru dn domicile de s e s parents , d e p u i s 
dimanche. 

Ce Jeun* homme eat estropié du p ied 
gauche. 

Vol et bris d* l a n t e r n e . — Des l sn ler-
..es servant A éclairer l e s travaux de voirie 
exécutés rue du Cheae-Houpl lne .par Af. 
Masqusller, entrepreneur» ont été d é i o -
bées et brisées l'avant d e r n i è r e nuit. 

CA1SSB D'EPARGNE D E TOURCOING 

Se'tinca des 19 et 20 mai 

Détail des opérations d e la caisse mère 
et des succursa le* 

VEHSKkCEiSTS : 
Tourcoing- 10Î déposants dont 3lnouv. K 8*B i 
RinneSeau. * Ml ' 

-Rouge 7 — 
Halluin « — 

6 -
O — 

S.£06 

- 75* 
130 

iumfioi7RsmfB)rri : 
Tsurcoing.. «* rasab. dont *0 roUés. 15 « S 85 
Ulanc-Seau. 
Groix-Honge 0 

— 2.04* «S 

Halluin... 
U miellée... 
Roncq.... 

sousbecque 

\ -

Mouveam.. 0 — 

bailiy 

LETTRES MORTUAIRES 
ET DOBITS 

Tuait commande dt lettres dt faire part 
d* décèi, d'cràiu, «te., faite à Roububr et 
Touroolna;, dans les bureaux de l'A VENIR 
DE ROUBAIX-TOURCOING donne droit à 

ne insertion G SA TVIÎB dans le Journal. 

AVIS AuTsOCIÉTÉS 
Les Sociétés qui feront lenr commande 

de convocations, avis, affiche*, etc., dans 
les bureaux de l'Imprimerie de l'A VENIR 
DE ROUBAIX TOURCOING, auront droit 

l'insertion gratu i te dans le journal. 

TOURCOING 
Musique mun io ipa l e . — Hier soir, a eu 

lien a l'Hôtel de Ville, l'installation d e M. 
FraDCOls M a s u r e , conseiller municipal, 
comme prêaideut de la musique munici
pale 

Cel 

ds la plus grande cordialité. 
Il eut et* difficile, à noire point de T U S , 

de (aire un meil leur choix, pour la préat 
denee de la musique, que de la con fier à 
l'honorable M. Maeure-SIx. 

S Honoq, M. frimeur C : Croix-Houge, U. Ws-

Sion; S BonduBB, M. Delfortrie; S bûUHbrsgues. 
. Dalle Lorttiioîs ; S Neuville, M. O u C.rette ; 

, M. Lehoucq. 
cause des têtes d» la Peot.cAle il 
de bcince. las dimsuebe et lundi 

9 i l 10 juin. 

le Caitmr, 
L. LEDUC. 

LUaisSI 

FETE DU DENIER 

Le Banquet Antoine 

offert i M. Antoine, l e 8 ju in , i 6 h. du 
soir. h6tal du Malsniel. que le» souscrip
tions ne seront r e t u e s q u e Jusqu'au ti 
arant midi. 

Des cartes d'entrée personne l l e s , seront 
délivrées aux soussr ipteurs , i psrtir du 
Vendredi 7 courant, de y b. à midi e t de 
a h. 4 6 h. ebsz U. !.. Laborderle, 212, ru» 
Nationale, ou ou est prié de les taire reli 
rer contre versement d u montant de la 
aouscrlptiou. 

En conséquence, MM. l e s détenteurs ds 
liste» sont Instamment pr ies de les remet 
tre à l'heure et s u jour U d t q i é s . 

La lumière é l e c t r i q u e 

L'électricité Jouera u n grand rôle dans 
les illuminations de la « t e du rjan.er. 
Confie a un des Ingénieurs électriciens les 
plus distingués de la rég-ion. cens partie 
du programme promet d'étrs mervei l 
leuse. 

Le rond point de l 'Esplanade sera com 
plétemeut éclairé i la lumière électrique, 
par trois lampes a arc très puisssnte». 

L'eau de la cascade ceastruite BU. les 
marcoes du pont Napoléon resevrs des 
projectionséleeirlquesde couleurs vsr ièes 
et paraltrs tour a tour : rouge, bleue, 
Jaune, or. etc. 

Pendant un certain t e m p s un projecteur 
de 1s foies de 5,000 b o u g i » , placé sur le 
pont Napoléon, é s l s i r e r a Is canal de la 
Deûlejusqu'su Rampoutfau. 

Enfin, lorsque l s retraite aux flam
beaux se mettra e n marche , précédée 
d'un peloton de cavalerie , une lueur rouge 
intense sera projeté» sur l e s groupes m i 
litaires qui la composteront. 

L » f e s t i v a l 

Le grand nombre de sociétés «Tant 
adhéré au festival d a Dtnnr devait se 
prolonger jusqu'à trois heures du matin ; 
auaal la Comité a t il dit décider de laire 
jouer le lundi une partie d e s musiques . 

Le festival surs donc l ieu le dimanche 
et 1» lundi. 

Nous en publierons le programme. 

Concours d e pato is 
C'ast aujourd'hui a m i a u l t qu'expire le 

délai accordé aux concurrents pour le 
dépét de leurs œ u v r e s . — 59, rue N s -
tiouaie. 

Bi l lets à l ' avance 
Pour éviter l 'encombrement des con-

tréles le comité â m i » e n circulation dès 
carnets de dix bil lets qu'on peut s e pro 
curer & l'avaaee dan» n o s bureaux. 

L» • nul s 'y frotta • 
Un jeu extrêmement amusant mettra eu 

galle la foule qui aasiatera aux fêles du 
Dtnier : c'est ls Jeu d e iVal iy fmu. 

amusant spectacle. 

P la in te d a vo l . — Une plaints a été dé
posée par M. Lelieu, piqueur de travaux 
d» si. Oran!» Loost. entrepreneur ù Lille, 
contre deux ouvriers brlquetier», e m 
ployés a la briqueterie du Blanc Sesu, lea 
3uels se s o n t rendus coupables d'un vol 

e trois c e n t s briques qu'il» ont vendu 
pour 1» pr ix de 7 fr. ,ri0 à un brocanteur. 

Les d e u x ouvriers infidèles sont Belges 

M e u r t r e d e deux chats. — M. Joseph 
u e s c h s m p s , aontremsltre, rua Philippe 
de airard, possédait deux chats auxquels 
Il tenait beaucoup. 

Dans la so irée du au mal, vers six heu
res du soir , Isa deux animaux prenaient 
leurs ébata dana la sour de leur proprié 
taira, d é l u r é e par use haie. 

Un m a u v a i s plalaaat. le nommé Louie 
F . . . , v int k passer porteur d'au» cara
bine. 

U eût la mauvaise pensée d'eissyer son 
adreaae »ur la» deux pauvre» chais qui 
n en pouva ient mal», et pan pan, u Isa 
lus toua laa d»ux. 

Lille, sous le patronage d e IsMunicipalilé, 
auront Heu, ainsi q u e nous l'avons an
noncé, le dimanche IRja in , è trois heures, 
sur le canal de la H a u t e Défile, entre la 
porte d'Eau et le pont de Canteleu. 

Le programme comprend neuf courses : 
Embarcations de pla isance (à c lama], S 

rameurs en pointe o u en couple. — Yoles 
Slgs (Junlores), 2 av i rons de peinte. -
Yoles etgs (Juniorea), 2 avirons de souple. 
- Yolesaig i (Senlare») , 2 aviron» de 
pointe. - Périsaolras (assis) . - Yoles Glgs 
(Junlores), t sv lrons de pointe. — Bmbsr-
saiions de to i» g e n r e s e t de toutes cons 
tructions bordant 2 avirons de couple 
(senlores). - Ys les Qtgs (Senlpres), t avl 
rons de pointe. — Pér i s so ires a obstacles. 

Val. — u nommé. Aloise Shmidl, âgée de 21 
Bieile file. 

peintre, demeurant 

cn.ava.iut
fr.nra.UM

